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Véritable curiosité de ces
législatives, le comporte-
ment du parti de Guy
Nzouba-Ndama sera parti-
culièrement scruté dans la
province de l'Ogooué-Lolo
où il devrait contester l'hé-
gémonie du PDG. Pour la
plupart, ce sont des com-
bats sans merci que se li-
vreront les candidats
respectifs. Le deuxième ar-
rondissement du chef-lieu
de province, Koula-Moutou,
va constituer l'épicentre de
cette rivalité.

S'IL est une évidence quise dégage de jour en jourdans la province del'Ogooué-Lolo, c'est que lamain mise du Parti démo-cratique gabonais (PDG) àKoula-Moutou et ailleursdevra être fortementcontestée lors des Législa-tives d'octobre prochain.Les Démocrates, parti del'opposition radicale,fonde beaucoup d'espoirsur une province suscepti-ble d'être bastion électo-rale.Ainsi, le parti au pouvoirne semble plus être en ter-rain totalement conquissur les bords de la Bouen-guidi où au deuxième ar-rondissement de lacommune deux candidatsmajeurs, Jean Massima

Vers une percée de "Les Démocrates" ?
Législatives 2018/Après la publication des listes des candidats/Ogooué-Lolo

Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

Guy Nzouba Ndama (Les Démocrates)...
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...Pacôme Moubelet Boubeya... Photo de droite : .... et Régis Immongault du PDG
sont attendus lors des Législatives dans la province de l'Ogooué-Lolo.
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Sauf surprise, voire miracle,
avant même que le scrutin
n'ait lieu, le Parti démocra-
tique gabonais (PDG) peut
être certain d'avoir quatre
(4) élus à l'Assemblée na-
tionale. Etant donné que
sur le même nombre de
sièges, le parti au pouvoir
se retrouve sans adver-
saire. Toutefois, dans cer-
taines circonscriptions, on
pourrait assister à de
chaudes empoignades.

LE fait n'est pas passé ina-perçu depuis la publicationdes listes des candidaturesretenues par le Centre ga-bonais des Elections (CGE)pour participer aux élec-tions législatives d'octobreprochain. Au contraire, celafait partie des premiers en-seignements tirés de ceslistes issues de la plénièrede ladite institution com-pétente en matière de ges-tion des scrutins politiquesdans notre pays. Il s'agit del'absence d'adversaires auParti démocratique gabo-nais (PDG) sur plusieurssièges dans la province duHaut-Ogoué.

Cette situation que d'au-cuns pourraient trouver"curieuse" pour une élec-tion pluraliste, et dans unpays qui compte plusieursdizaines de formations po-litiques, garantit déjà, apriori, au parti au pouvoirquatre (4) élus à l'Assem-blée nationale. Notammentau 2e siège du départe-ment de la Mpassa ; au 3esiège du département de laSébé-Brikolo (Okondja) ;au 3e siège du départe-ment de Lékoni-Lékori(Akiéni) ; et au siègeunique de la Lékabi-Lé-wolo (Ngouoni). Des cir-conscriptions électoralesdans lesquelles le PDG a

présenté respectivementNzoumba Bernard, Jean-Boniface Koubangoye, JeanNono et Ngari Idriss.La question est de savoir siaucune autre candidaturen'a été positionnée sur l'undes ces sièges, ou si lespostulants ont été recaléspour une raison une autre,conformément à la loi. Là-dessus, malheureusement,l'absence de communica-tion du CGE sur les travauxde sa plénière ne nous per-met pas d'en dire plus...Toutefois, la situation surces quatre circonscriptionssuffit-elle pour dire que surtous les autres sièges, lesjeux sont également faits

d'avance ? La réponse nepeut être affirmative, tantdans certaines circonscrip-tions de la deuxième pro-vince du Gabon, onconstate, au regard desforces en présence, que ladécision finale pourrait sefaire au second tour.Cette éventualité pourraitsurtout se confirmer en"terre Nzebi", c'est-à-diredans les départements dela Lébombi-Léyou(Moanda et Mounana), etde la Lékoko (Bakoumba).A Mounana, le ticket UDIS-PDG (Hervé Patrick Ompia-gah et Lekouta LentsiayiVirginie) n'aura pas latâche facile face aux candi-

dats de deux poids lourdsde l'opposition radicale, àsavoir l'Union nationale(UN) et Les Démocrates(LD), respectivement dé-fendus par Bokoko Ro-drigue et Boubou BokokoBerthe. Dans la communede Moanda également, aupremier arrondissement,Oswald Sévérin Mayounou(PDG) croisera le fer avecNgossinga Dieudonné (LD)et N'Doungiou Arthur(UN). Même cas de figureau deuxième arrondisse-ment où on enregistre éga-lement la présence de cespartis de l'opposition diteradicale...A Bakoumba, dans le dé-

partement de Lékoko, le"Pdgiste" Jen-FrançoisYanda se retrouve commeencerclé par NgabikoumouWada Mesmin Boris (LD)et Ndondji François (UN).A ces combats qui s'annon-cent âpres, à première vue,on peut ajouter les incerti-tudes qui se dégagent aupremier siège de la Sébé-Brikolo (communed'Okondja) et au 2e siègede la Lékoni-Lékori(Akiéni). Dans le premiercas, pour passer au pre-mier tour, l'ancien ministrede la Défense, MathiasOtounga Ossibadjouo(PDG), devra multiplier lesstratégies pour se défairede trois candidats indépen-dants, et pas des moindres.A savoir son ancien col-lègue à la Douane, PlacideEngandzas Lembangou,par ailleurs ancien prési-dent de la Fégafoot ; LucPatrick Okenkali, cadre auministère du Budget ; etThierry Otoumou Piga-Piga, cadre à la Caistab.La situation de Bongovillenon plus n'est pas des plussûres. L'indépendant Sa-turnin Odouma Kadoumaétant déterminé à avoir rai-son du PDG défendue, cettefois, par Malika Bongo On-dimba...

Déjà quatre sièges acquis en attendant la suite
Haut-Ogooué/PDG

ONDOUBA'NTSIBAH
Libreville/Gabon
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A Mounana, Hervé Patrick Opiangah, le président de l'UDIS et sa suppléante du PDG feront face à l'adversité
de deux partis de la CNR (LD et UN). Photo du milieu : Leon Paul Ngoulakia, pourrait causer de sérieuses diffi-

cultés à la candidate du PDG au 2e siège de Lékoni-Lékori. Photo de droite : Idriss Ngari, l'un des quatre candi-
dats du PDG à être sans adversaire.

(PDG) et Guy NzoubaNdama, vont se livrer uncombat fratricide en untour. Comme nous l'avionsdéjà écrit, ce scrutin seracertainement l'un des plusindécis de l'histoire decette contrée. Et que toutdevrait se jouer au niveaudes acquis  socio-eth-niques, ainsi que de laproximité  des deux chal-lengers avec les réalitésquotidiennes des popula-tions. En tous les cas, en at-tendant les résultatsdéfinitifs, l'heure est à l'oc-cupation du terrain par lesdifférents staffs de cam-pagne.Dans le département, si lesiège du canton Lolo-Wagna apparaît comme unacquis pour Les Démo-crates, au troisième siège,la situation sera certaine-ment plus difficile. Car, lejeune Jérémie Mikombo

(LD) aura fort à faire avecle doyen des députés sor-tants, le candidat PDG, Ber-nabé IndoumouMamboungou. Dans uncontexte où les équilibrespolitiques sont totalementbouleversés, personne nese risquerait de prédirel'avenir. En ce sens, chacundevrait rester sur sesgardes afin de ne point êtresurpris par ce qui convien-drait de qualifier de décon-venue.Au deuxième siège, au dis-trict de Popa, l'ancien mi-nistre de l'Intérieur,Pacôme Moubelet-Boubeyadu PDG, loin d'aller en vil-légiature électorale, feraface à trois principaux can-didats de l'opposition radi-cale, à savoir duRassemblement Héritageet Modernité (RHM), LesDémocrates (LD) etl'Union nationale (UN). Le

représentant du parti aupouvoir est donc dansl'obligation de l'emporterau premier tour, à défautd'avoir un score très largeà celui de ses adversaires.D'aucuns estimant qu'encas de second tour, le jeudes alliances pourrait luiêtre préjudiciable. Une si-tuation similaire est d'ail-leurs à noter du côté dupremier siège de la com-mune de Koula-Moutou où,là également, BlaiseLouembe devra tout fairepour l'emporter d'entrée.Ces deux postulants duPDG sont appelés à s'armerde tous les outils pouravoir des postures de «Gla-diateurs».Par contre, les autres cir-conscriptions, même si enpolitique rien n'est prescritd'avance, les choses de-vraient être plus « faciles»pour le PDG. A Pana où

l'ancien secrétaire généraldu parti, Faustin Boukoubin'aura visiblement pas tropde mal à se défaire d'uneopposition qui ne pèserait,en réalité, pas lourd sur labalance électorale.Même cas de figure à Las-toursville. Régis Immon-gault Tatangani fait officed'épouvantail dans une lo-calité où il y a deux ans, à laprésidentielle de 2016, lecandidat du PDG l'avait lar-gement emporté. Au pointd'être considérée commeune citadelle imprenablepour le camp du pouvoir.Pas plus que les deux au-tres sièges du départementde Mulundu ne devraientbasculer dans l'oppositionmalgré l'ombre de la vice-présidente de l'UN, Pau-lette Missambo, quipourrait planer sur ces Lé-gislatives.Autre combat attendu,

celui du département del'Offoué-Onoye. Ce siègeunique fera l'objet detoutes les convoitises.Iboundji, sans que l'issuene soit certaine, verra s'af-fronter divers candidatsdont le "Pédégiste", Jean-Pierre Boukila, député sor-tant, à l'ancien ministredélégué, aujourd'hui mem-bre de LD, Dominique GuyNoël Nguieno. La probabi-lité d'un second tour estégalement forte dans cetterégion qui culmine à prèsde 1000 mètres d'altitude.Le 06 octobre prochain,une chose est sûre. Le PDGdevra compter sur l'adver-sité de Guy Nzouba Ndamaet les siens pour lui contes-ter le leadership dans cetteprovince jadis considéréecomme «le pied gauche» dupouvoir en place.


